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DDaannss  uunnee  sséérriiee  ddee  ttrrooiiss  eexxpplloossiioonnss  ssiimmuullttaannééeess  
aayyaanntt  vviisséé  ddeess  hhôôtteellss  àà  AAmmmmaann,,  6677  ppeerrssoonnnneess  oonntt  
ééttéé  ttuuééeess  eett  pplluuss  ddee  220000  aauuttrreess  bblleessssééeess  ((99  
nnoovveemmbbrree  22000055))..  LLeess  aattttaaqquueess  oonntt  aappppaarreemmmmeenntt  
ééttéé  oorrcchheessttrrééeess  ppaarr  AAll--QQaaïïddaa  eett  AAbbuu  MMuussaabb  aall--
ZZaarrqqaawwii,,  qquuii  ddiirriiggee  llaa  bbrraanncchhee  ddee  ll’’oorrggaanniissaattiioonn  
eenn  IIrraakk  eett  aassppiirree  àà  eexxppoorrtteerr  lleess  aattttaaqquueess  tteerrrroorriisstteess  
ddaannss  dd’’aauuttrreess  ppaayyss  dduu  PPrroocchhee--OOrriieenntt..  1 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Dégâts causés par l’attaque dans l’un des 
hôtels (télévision jordanienne, 9 novembre  
2005)   

 

 

 

                                                 
1 Exact au 10 novembre 2005.  

L’hôtel Radisson aussitôt après 
l’attaque (Al-Jazeera, 9 novembre 
2005) 
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CCaarraaccttéérriissttiiqquueess  ddee  ll’’aattttaaqquuee  

  Aux environs de 21h, le 9 novembre 2005, trois attaques terroristes ont été 

perpétrées simultanément à Amman, capitale de la Jordanie, faisant 67 morts et près 

de 200 blessés (Agence de Presse Jordanienne, 9 novembre). Parmi les victimes 

figurent trois responsables de l’Autorité Palestinienne (AP) : Bashir Nafi', responsable 

des Renseignements militaires de l’AP en Judée-Samarie, ‘Abd ‘Alloun, directeur du 

Ministère palestinien de l’Intérieur et Jihad Fattouh, attaché commercial palestinien en 

Egypte (Agence de Presse Palestinienne, 10 novembre). De plus, un homme d’affaires 

arabe israélien d’Umm el-Fahm a été tué. Les trois attaques ont eu lieu à quelques 

minutes d’intervalle. Deux d’entre elles ont été perpétrées par des terroristes 

suicidaires. La troisième a été commise par un terroriste suicidaire ou une voiture 

piégée (ou les deux). 

  

  Les trois cibles étaient :  

  L’hôtel Grand Hyatt : l’explosion a eu lieu dans le lobby. L’hôtel, 

qui appartient à un homme d’affaires irakien, est le plus important 

d’Amman et est très fréquenté par des Irakiens (Al-Hayat, 9 

novembre). Peu de temps avant l’explosion, une conférence 

internationale traitant du sort des réfugiés palestiniens venait de se 

terminer. 

 

  L’hôtel Radisson SAS : hôtel connu pour être fréquenté par des 

hommes d’affaires américains et israéliens. Une réception de 

mariage se déroulait au moment de l’explosion et la plupart des 

victimes sont des convives. 

 

  L’hôtel Days Inn : l’explosion a eu lieu dans la discothèque de 

l’hôtel. L’hôtel est un établissement de taille modeste situé dans le 

quartier d’Al-Rabiya, où se trouve également l’Ambassade 

israélienne. 
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   Selon les premières informations, les attaques au Radisson SAS et au Grand 

Hyatt ont été commises par des terroristes suicidaires transportant 

d’importantes charges explosives. Il faut noter que le taux d’occupation actuel 

des hôtels jordaniens est de 80%, de nombreux touristes ayant préféré cette 

année séjourner en Jordanie plutôt que dans le Sinaï, suite aux attaques d’Al-

Qaïda perpétrées sur les plages du Sinaï et à Sharm el-Sheikh l’année dernière. 

 

RRiippoosstteess  jjoorrddaanniieennnneess  
 

  Les forces de sécurité jordanienne ont immédiatement bouclé les secteurs 

où ont lieu les explosions et ont recherché des véhicules suspects de crainte 

d’autres attaques. Un véhicule immatriculé en Irak a été découvert avec à 

son bord trois passagers irakiens ayant des cartes de la région en leur 

possession. (Al-Arabiya, 9 novembre). Selon le témoignage d’un des employés 

du Grand Hyatt, le terroriste suicidaire aurait parlé avec un accent irakien 

(Agence France-Presse, 9 novembre). Le vice-Premier ministre jordanien, 

Marwan al-Muasher, a donné l’ordre de fermer les frontières terrestres du pays. 

 

  Le Roi ‘Abdallah, qui a interrompu une visite officielle au Kazakhstan, a 

vivement condamné les attaques. Selon un communiqué publié par le Cabinet 

royal le 9 novembre, les attaques sont des actes criminels perpétrés par des 

“groupes fourbes et déloyaux.” Le Roi a déclaré que ces attentats 

n’empêcheraient pas la Jordanie de lutter contre des groupes terroristes ou toute 

personne les soutenant ou justifiant leurs actions. Il a également assuré que la 

Jordanie demeurerait un pays sûr et que de telles actions ne représentaient pas 

les valeurs de la Jordanie ou du peuple jordanien (Agence de Presse 

Jordanienne, 9 novembre). 

 

   Dans une interview accordée à CNN, Marwan al-Muasher, le vice-Premier 

ministre jordanien, a déclaré qu’Abu Musab al-Zarqawi était le principal 

suspect des attaques mais que ceci ne serait confirmé qu’une fois l’enquête 

terminée (CNN, 9 novembre). 
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  Une journée nationale de deuil a été décrétée en Jordanie et les services 

gouvernementaux, les institutions publiques et les banques ont été fermés (10 

novembre). Plusieurs groupes populaires et institutions sociales ont décidé 

d’organiser des manifestations à Amman et dans d‘autres villes pour protester 

contre les attaques. 

 

LLeess  tteerrrroorriisstteess  ssuuiicciiddaaiirreess  

  Selon Al-Jazeera et d’autres médias, Al-Qaïda en Irak a revendiqué la 

responsabilité des attaques (le texte du communiqué officiel n’est pas 

actuellement en notre possession). Les caractéristiques des attaques 

rappellent le modus operandi d’Al-Qaïda : le recours à des terroristes 

suicidaires et à des voitures piégées, une série d’explosions simultanées, des 

attaques contre des cibles touristiques et/ou des lieux de rassemblement 

d’occidentaux,2 et des attaques contre des pays arabes/musulmans ayant des 

relations avec l’Occident, ceci afin de porter préjudice à l’économie du pays et 

de déstabiliser son régime. 

 

  Selon nous, les attaques ont été commises par des terroristes sous les ordres 

d’Abu Musab al-Zarqawi. 3 Né en Jordanie, Al-Zarqawi est connu pour sa haine 

de la dynastie Hachémite et dirige la branche irakienne d’Al-Qaïda depuis fin 

2004. Jusqu’à sa nomination par bin Laden, il a fondé et dirigé un  groupe 

islamiste extrémiste en Irak appelé Al-Tawhid wal-Jihad (“adhésion à l’unité 

[d’Allah] et à la guerre sainte”). Il faut noter qu’une partie de la stratégie de 

l’organisation, élaborée par al-Zarqawi, est basée sur le recours à des attaques 

suicides et des voitures piégées. 4 

 
                                                 
2 L’attaque qui a frappé la Jordanie est très semblable à d’autres attaques d’Al-Qaïda contre des centres 
touristiques : Bali et Jakarta en Octobre 2002, Casablanca en Mai 2003, le Sinaï et l’Hilton de Taba  (Egypte) en 
Octobre 2004, et les hôtels de Sharm el-Sheikh en Juillet 2005.  
3 Son nom réel est Ahmad Fadheel Nazaal al-Khalaylah.  
4 Pour un portrait complet d’Abu Musab al-Zarqawi, son idéologie et ses activités, voir notre bulletin 

) en anglais(d’information spécial view and contribution to the -world, aphyhis biogr: Zarqawi-“Abu Musab al
Yoram Kahati”. ongoing jihad in Iraq by Dr 
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Abu Musab al-Zarqawi : ses “empreintes” se retrouvent dans les récentes attaques terroristes 

de Jordanie (Photo: www.inbaa.com ) 
 

  Ces dernières années, les forces de sécurité jordaniennes ont réussi à déjouer 

plusieurs tentatives d’attaques terroristes : une des attaques contrecarrées visait 

des ponts du Jourdain et les touristes israéliens descendus au Radisson SAS en 

Décembre 1999. Les dernières attaques sont les plus mortelles ayant frappé 

le territoire jordanien. Une autre attaque 5 a été perpétrée en Jordanie le 19 

août 2005, lorsque trois roquettes Katyusha d’un diamètre de 107 mm ont été 

tirées d’Aqaba, apparemment sur un navire américain ancré dans le golfe 

d’Aqaba. Un des engins a atterri à Eilat, ville au sud d’Israël, et les deux autres 

sont tombés à Aqaba, tuant un soldat jordanien. 6 

 

 

 

 

 

 

 

 
La dernière attaque d’Al-Qaïda en Jordanie : dégâts causés à Aqaba par l’une des roquettes 

ayant raté sa cible (Al-Jazeera, 19 août 2005) 
 

                                                 
5 Dont la responsabilité a été revendiquée par Al-Qaïda. 
6 Un groupe se faisant appeler “Al-Qaïda en Syrie et en Egypte, les Brigades des martyrs d’Abdallah Azzam ” a 
revendiqué la responsabilité de l’attaque. Il a également revendiqué la responsabilité des attaques meurtrières 
perpétrées à Taba, dans le Sinaï, et à Sharm el-Sheikh. Les forces de sécurité jordaniennes ont découvert le lanceur 
de roquettes et plusieurs roquettes, et arrêté des suspects irakiens, syriens, égyptiens et jordaniens.  
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CCoonncclluussiioonn  eett  éévvaalluuaattiioonn  

  Abu Musab al-Zarqawi dirige la branche d’Al-Qaïda opérant en Irak et 

responsable depuis plus d’un an d’attaques terroristes mortelles. Ces attaques ont 

déjà pris pour cible les forces de la coalition présentes en Irak et des éléments 

irakiens collaborant avec les Etats-Unis (notamment des Chiites). Al-Zarqawi et 

ses adeptes considèrent l’Irak comme l’arène idéale où lancer le jihad au “cœur 

du territoire arabe ” et ils aspirent à exporter les attaques terroristes de l’Irak 

vers d’autres pays. Actuellement dans leur ligne de mire, se trouvent 

l’Arabie-Saoudite, l’Egypte et la Jordanie, trois pays pro-occidentaux 

qu’Al-Qaïda considère comme ennemis.  

 

  La stratégie d’Al-Zarqawi, et la possibilité que le terrorisme de la branche 

d’Al-Qaïda en Irak ne s’étende à d’autres foyers dans la région, voire à 

l’extérieur, requièrent une coopération régionale et internationale afin de fournir 

une réponse au défi que représente le terrorisme islamiste qui étend ses racines 

en Irak et menace d’autres pays au Proche-Orient et ailleurs.  

 

 


